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Commence Aujourd'hui.
Stir Voyez les vitrines de la -R*

Célébré Maison de Modes.
39 RIE SI»AI’RH.

PATINUIE A ROULETTES
“ ROYAL"

PROGRAMME DE LA SEMAINE:
Attraits extraordinaires. 

Musique chaque après-midi et chique

Lundi soir—Course. »
Mardi soir—B unie complète des Gardes 
Mercredi soir—La grande merveille, un 

cheval sur les patins.
Jeudi soir—Polo. Victorias vs. Ottawas. 
Vendredi soir—Courses locales.
Samedi soir—Grande soirée. Venez de 

bonne heure. Attractions locales. Atkin­
son sur patins vs. Tumball à pieds. 

Ouvert—Matin,
Après-midi—2 30 à 5 
Le soir—7 30 à 10.

10 à 12

O’REILLY FRERES,
Proprietaires.

RENNIE,
Gérant.

A. H

THEATRE ROYAL
l,oe*t»lr« et Direct. J. H. OILXOUB 
Gérant, I» HOWARD

SEMAINE COMMENÇANT

LUNDI. <•« MARS,
Le plus grand de tous les mélodrames,

Romany Rye !
Effets de scène et mécaniques n cuveaux 

de très grands prix.

Compagnie Dramatique «le 
J. H. «ILMOVR.

Matinées: JEUDI et SAMEDI.
Ai 1 mission : lôct25cts. Portes ouvertes 
à 1.30 p. ni. Levée du rideau 4 2.30 

Prix -l'admission: 15,20. 30 et 50 et».

Bnrean «l’Agent d’immeuble
MACDONALD

«0 9 RUE ELGIN.
ÉTABLI 1884.

[0fit

A. B. MACBONAi.B,
Bneanteur de la Heine, 

U|iSUlKNCK„.......WJ, NICHOM

COUR DE POUCE
(Présidence du juge O'Gara)

• 11 mars 188(>.
Wm Graves, dé ordre, acquitté, 
los. Bourin, assaut, cause remise à 

demain.
Mme Barry, refus de payer le salaire 

d une servant \ arrangement conclu.

U. ¥ HZ IN A
-zliagasiii d’iîpicerie&i-

PAK EXCELLENCE. 
-----------)o<----------

Le sois.-igné informe le pub ie en géné­
ral qu’il vient de faire de

Grandes Ameliorations
A son établissement, au

-—no 17a ^

(Ain des rues Dilheusle et Water.
Mon stock d'épiceries est maintenant des

Pins complets et des Mieux 
Assorti».

Vous treuverez à ce magasin tous les 
Siro|>s Calmants et Médecines Patentée» 
des meilleures maisons de l'Europe, Mont­
réal et des E ats-Unis 

Mes dépenses d’administration sont très 
minimes, cens -quemment les «flats sont 
vendus à

20 POUR CENT
■Meilleur marché qu'ailleurs'

TT. VEZI1TA.
173 rue Dalhonsie, Ottawa.

Articles de Modes
\LA GRAUJE

table qu’un plus grand nombre de 
personnes ne sache profiter de ces 
assemblées hebdomadaires,qui sont 
ouvertes gratis à tous ceux qui 
s’intéressent au progrès de la 
science.

-Royal Studio- »1 confond les deux partis de sau 
vages venus au saut à environ 
trois semaines de distance.

Rétablissons les faits.
Le 13 juin 1611 arrivent dus 

Burons et des Algonquins. Apres 
avoir lait la traite, iis s’en retour 
nent. Un garçon de Champlain va 
avec le frère de Savignon, et le 
garçon de Bouyer avec [roquet.

Environ trois semaines après 
leur départ, arrive un-parti d’Al 
gonquius de l’ile. Us demandent 

garçon à Champlain pour 
lui faire “ voir chose qui m’appor­
terait du contentement” Ce garçon 
était Nicolas de Vignau. Cela lait 
donc trois Français qui hivernè­
rent chez les sauvages de Kill à 
161-2.

Îa€s réparations de l’aile dioite 
des édifices du parlement, occasion­
nées par le dernier insendie, sont 
presque term mues. M. O. Auclair, 
le surintendant de ces travaux, a 
fait preuve d’une grande activité.

------  ET

SALLES BIT Une nouvelle compagnie de télé­
phone a été organisée en cette ville 
et elle commencera ses opérations 
sous peu. Déjà, le nombre de ses 
souscripteurs s’élève, dit on, à 400 
environ.

LE PREMIER FRANÇAIS A „ 
OTTAWA.98 K ne Wellington

Fhotoeranhies Cabinet. Je suis peut-être un peu en re­
tard pour ma réponse à M. Suite, 

, et elles sont réellement mais mieux vaut tard que jamais, 
bonnes. Tout en l’ayant pas la préten-

----- :o:----- lion d'avoir autant de connais*
Vovez nos saices que M. Suite, sur les races

aborigènes de ce* pays, je me per­
mettrai de relever deux de ses 
assertions.

“ Les üchatéguins étaient des 
, Butons qui demeuraient aux envi 
ions de Kingston.” .l’aimerais que 

j M- Suite me dise où il a pris ce 
renseignement. En attendant, il 
m - permettra de croire quo l«> 
< h'iialéguins et les Charioquoiti 
étaient des Humus, ainsi désignés 
d’après leurs chefs et qu'ils demeu­
raient av*-c la nation huronne, à la 
baie Géorgienne.

Champlain sur le point de partir 
j pour les Burons, en 1615, dit :*‘en 
faveur de quoi je me résolu d’y 
aller r* connaître leur pays, elles 
assister eu leurs guerres, afin de 
les obliger à me faire voir ce qu’ils 
m’avaient tant de fois promis.” Ces 
promesses lui avaient été faites par 
les Üchatéguins et les Cbanoquois, 
cependant il ne se rond pas à 
Kingston, mais ,à la baie Geor- 

Versquatre heures, hier après- gienue. Pourquoi? Parceque les 
midi, un incendie s’est déclaré au sauvages Hnroiis, qu’il avait vus 
No 177. rue des Commissaires, au saut St. Louis, y demeuraient. 
Montréal, dans la boutique d’un Durant son séjour aux Durons, il 
chiffonnier, Lichtenhein. visite les tribus environnantes, il

Avont l’arrivée des pompiers, les traverse le lac Ontario pour aller à 
tlamrnes s'étaieut communiquées à la guerre, mais il n’est nullement 
l’édifice adjacent, No 338, ayant question de Kingston. Si ces gens 
front sur la rue St Paul et occupé avaient eu leurs demeures en ce 
par MM. Mongenais, Boivin et Cie, dernier endroit, il s’v serait rendu, 
importateurs. Le feu n’atteignit de préférence à la baie Géorgienne, 
que la partie postérieure dudeuxiè- dont les habitants devaient lui être 
me et au troisième étage, laissant inconnus 
les bureaux intacts

L’élément destructeur envahit 
bientôt tout le pâté de maisons com­
pris entre les îurs Saint Sulpice et 
Saint Denis.

Au début de l’incendie, le feu 
fais; it de tels progrès qu'il 
blé un instant impossible de le 
maîtriser, mais les pompiers pri­
rent bientôt le dessus, et à six 
heures ils étaient entièrement mai.
1res du terrain, non pas sans avoir 
risqué leur vie
Dolen et McHugh, de la station No 
3, et Manning, de la .-dation No 9, 
l'ointe Saint Charles, ont été griè­
vement blessas, ainsi qu’un autre 
dont le nom n’est pas donné.

Les pertes sont estimées connue 
suit : Lichtenhein, où le feu s’est 
déclaré, $10,000 ; Mongenais, Boi­
vin et Cie, $35,000 ; Thibaudeau 
Frères et Cie, $3,500 ; Racine et 
Cie, $20,000 ; Park Frères et Cie,
$10,000 ; Bacon Frères, 8l0,0u0 ;
Galarneau et Cie, 85,000 ; Cassidy 
et Cie, $3,000. La plupart de c s 
pertes sont couvertes nar les assu­
rances.

Après» l'incendie, ou s’aperçut 
qu’un ptinpiei du nom du Haines, 
de la station No 3. avait disparu.
Comme il éta l un de ceux qui ont 
escaladé les murs des édifices en 
feu, on suppose qu’il a été enseveli 
sous les décombres.

40 pour cent d’économisé sur 
tout achat de hardes et tweeds que 
vous ferez chez P, 11. Chabot du­
rant le présent mois. Les citoyens 
d’Ottawa et des comtés environ­
nants I’oqt si bien compris, qu’ils 
u’oiil cessé de se rendre eu niasse 
pour satisfaire leur bon goût en 
achetant ce qu’il y a déplus nou­
veau en tweeds, draps, etc.

On est à préparer, coin des rues 
Wellington et Lyon, la manufac­
ture et le magasin pour le réfrigé­
rateur breveté de M. Hanrahan, 
dont ou vante beaucoup l’ingé­
nieuse invention.

Un parti d’immigrants d’Angle 
terre sont passes ici en route pour 
le Manitoba et le Nord-Ouest Ils 
se disent enchantés du Canada et 
du la manière dont on les y reçoit. 
La plupart, sont des cultivateurs, 
disposant de bonnes sommes d’ar­
gent, et ils vont prendre des terres.

Du reste, du moment que l’on 
vous assure que des fuseaux de fil 
jusqu’à la meilleure soie.se vendent 
chez A. C. Larose au prix coûtant, 
pourquoi n’iriez-vous pas acheter à 
son magasin, puisque c’est un brave 
Canadien.

L* Collège d’Ottawa .i célébré 
aujourd’hui la fête de Saint Tho 
mas d’Aquin. 11 y a eu, ce matin, 
messe solennelle dite par le Rev 
M. Sexton, assisté par le R. P. 
Dontenvilie. comme diacre, et du 
R. P. Burus, comme sons-diacre. 
Le sermon a été donné par le R. P. 
Filiâtre. A l’offertoire, un chœur 
composé des plus jeunes élèves du 
collège a très bien rendu un moi* 
ceau du chant latin. Les élèves 
ont eu grand conge.

Avis aux Mères—Le Sirop Cal 
mant de Madame Winslow devrait 
toujours être employé lorsque les 
enfants font leurs dents. Il soulage 
tout de suite le petit être souffrant ; 
il produit un sommeil naturel, 
tranquil le,en enlevant les douleurs 
de l’enfant, et le petin chérubin 
s’éveille aussi frais qu’un bouton 
de rose. Ce sirop est agréable au 
goût. H calme l’enlant, adoucit les 
gencives, chasse toute souffrance, 
éloigné les vents, régularise les 
intestins, et est le railleur remède 
connu pour la diarrhée provenant 
soit de ce que l’enfant fait ses dents, 
soit d’autre cause. Vingt-cinq cents 
la bouteille. Assurez vous, et de­
mandez le 14 Sirop Calmant de Ma­
dame Winslow,” et n’en prenez pas 
d’autre sorte.

Avis aux personnes qui désirent 
le bon temps dans leur poche. Mon 
très Waltham en or ou argent, à 
grande réduction de prix, avec 
assortiment complet de joncs de 
mariage et oijoux de différents 
genses, garantis tels qu’on les re­
présente, sinon l’argent sera 
remis.

B. Norez, No 30 rue Rideau, 
porte voisine du London Chop 
House.

un
$2.00 la douzaine

Photographies île raqiietteurs
Voûtes sortes de Pictographies exécu 

tens à des Prix qui conviennent à tous. Dans sou article du 25 février 
dernier, M. Suite se corrige un peu, 

elui
qui alla chez les Huions (et que je 
crois être Etienne Brulé). .Est ce 
parce qu’il craint de détruire son 
é hafaudage ai péniblement édifié ?

L’excuse de M. Suite pour sa 
“transposition des mots”:

“ C’est proliablement parce que 
n’ayant pas de ville en voie de 
formation, j’avais les mains pleines 
de la société Saint Jean-Baptiste 
onde l’Institut Canadien Français, 
lorsque j’ai écrit cela."

Curieux comme toujours, j’ai 
voulu voir quels rapports exis 
laient entre ces sociétés et M. Suite, 
à l’époque où il publiait le pre­
mier volume de son . histoiie II 
était secrétaire-correspondant de la 
société Saint Jean-Baptiste, et le 
travail que cette charge nécessite 
n’tst pas assez considérable pour 
avoir empêché M. Suite de corriger 
les épreuves de son livre. U'don­
nait un cours d’histoire du Canada 
à l’Institut, et ceci loin de lui nuire 
devait au contraire l’aider.

Un dernier mot sur Brulé. M. 
Suite admet que le premier Fran­
çais alla chez les Algonquins poui 
y apprendre la langue algonqmne ; 
mais il veut que ce français fût 
Brulé, interprète huron ; il vou 
dra bien alors m’expliquer com 
ment un homme envoyé chez .es 
Algonquins pour y apprendre leur 
langue, pouvait y apprendre la lin­
gue huronne que ne parlaient pas 
ceux chez qui il demeurait- Si M* 
Suite désirait apprendre l’espagnol 
irait il demeurer chez les Français?

i ignore entiereii emmais

De toutes les parties «lu Ganada

Cadres, Albums, Statues 
Ouvrages Japonais. 

A-BAT - J O TJ II
De fantaisie, faits à onlrd.au plus 

court délai.
Venez voir nos Curiosités Mécanique-.

Yis-à-vN les édifices du Parlement

INCENDIE A MONTREAI

M. Suite dit : “ D’après la carte 
de 1613, Charioquet est placé vers 
Prescott.” Il veut donc que les 
üchatéguins et les Charioquois 
fussent deux tribus différentes, 
puisqu’il eu place une à Kingston 
et l’autre à Prescott. Cependant 
c’était une seule et même tribu, 
puisqu’on 1610 et 1611, quoique 
désignée par ces deux noms, les 
mêmes chefs la commandaient.

Quelle connaissance des lieux 
avait Champlain, lorsqu’on 1613 il 
fil sa carte? Il décrit le 
d’après les informations, plus'que 
vagues, fournies pai les sauvages, 
et il suffit de jeter un coup d’œil 
sur cette carte, pour voir qu’il ne 
connaissait pas le pays 
de 1612 et de 1613 se contredisent ; 
ce n’est que plus tard qu’il eut les 
connaissances

J. N. Rattèy

LB MO S DE ET LA VILLELes pompiers
pays

Le conseil de comté d’Ottawa 
e’est réuni à Hull aujourd’hui.

La Cour Suprême a entendu au­
jourd’hui les causes de la province 
de Québec.

Nos compatriotes irlandais se 
préparent à célébrer la Saint Pa 
trice, mercredi prochain.

Le rédacteur du journal La Li- 
bertéy M. Aubé, est en cette ville. Il 
doit en repartir samedi.

Plusieurs hommes sont part's 
hier pour le haut de la rivièrev ira 
vailter à la descente du bois.

Allez an Restaurent International 
pour des huîtres, côtelettes, steaks, 
et différents genres de gibier. J. W. 
Lancto, rue George.

MM. McKay et Cie ont acheté- i i 
de M. Masson, ru» du 
prix de $15,000, pour y 

construire un vaste magasin.

Des dé.égués de la corporation 
de Belleville sont ici pour deman 
der au gouvernement de protéger 
cette ville contre les inondations 
qui la dévastent.

11 y aurace soir une assemblée 
générale des conservateur» du 
quartier Ottawa, dans leur salle ; 
rue Water, sous la présidence de 
M. McAvila, afin d’examiner les 
nouvelles listes électorales.

M. Thos Mathews, un ancien ré 
sident de ce»te vill , est décédé la 
nuit dernière. Il a fait longtemps, 
à Ottawa, le commerce d’hôtellerie.

Hiers'Oir un jeune garçon, fi1»! 
aiué de M. Thus Young, de Hiuton 
burg, a été affreusement blessé par 
la ruade d'un cheval. Il est dans 
un état critique.

M. Bronson va construire à la 
Chaudière, cet été, um moulin à 
plauer. Il emploie dé«à plusieurs 
bnmiii'-s à fait ' les excavations né­
cessaires pour obtenir un fort pou­
voir d’eau.

Remarquez bien que ta venteau 
prix coûtant chez A (». Larose ne 
comprend que des marchandises 
nouvelles ! Rien de seconde maiti 
chez A. C. Larose, 49 et 51 rue Ri 
deau.

Les carte

nécessaires pour 
placer au bon endroit le pays des 
Hnrons.

M. Suite parlant de la carte du 
St. Laurent, par Lescarbot, dit : 
“ cet auteur n’ayant jamais visité 
le fleuve il ne faut pas attacher trop 
d’importance à sa carte.” 11 doit 
en être de même pour la carte de 
1613 de Champlain, qui n’avait pas 
alors visité le pays Huron.

Bassons à autre chose.
Ainsi ce jeune homme (que je 

crois être Etienne Brûlé! ne re­
monta pas l’Ottawa, mais plutôt le 
Stv Laurent jusqu'à Kingston" 
Comme M Suite veut que ce jeune 
homme soit le premier à voir le

site actuel de notre capitale,” il 
fait descendre la rivière Rideau 
aux sauvages que ce jeune homme 
accompagne, mais comme ;l y a 
toujours des incrédules, M. Suite 
court au devant des coups : “ Libre 
à qui veut de mettre la chose en 
doute, niais celait là la tournée 

elle de ces sauvages.” Cette 
phrase, lancée pour désarmer la 
critique, montre le peu de con­
fiance que M. Suite a dans son 
avancé.

Les Sa-,vagus venus eu 1609 s’en 
retournent par la rivière des Al­
gonquins C'étaient fis .uômes 
sauvages qui vinrent au saut St 
Louis en 1610. Il n’e»i pas probable 
qu’ils auraient abandonné la rivièie 
des Algonquins qui était relative­
ment sûre, pour prendre le St 
Laurent '.habituellement fréquenté 
par le» lr quois qui inspiraient 
tant de ma nte aux Huron»et aux 
Algonquins.

Le fait que Champlain envoie 
<en 161 h Savignon “au devant de 
ceux de >on pays,” par la rivière 
Ottawa, et qu'il remonte celle 
môme rivière en 1615 pour aller 
aux Hnrons, démontre suffisam­
ment que c'était le chemin accou­
tumé

Maintenant, un mot sur l’article 
“ l’incommode 1618." Ce n'est pas 
une seule “ transposition des mois 
Hnrons et Algonquins,” que je 
reproche à M. Suite, mais c’est de 
n’a voir pas rapporté tes choses telles 
qu’elles su sont passées.

Il fait suivre les Hnrons par le 
garçon de Bouyer ; les Algonquins 
d’Iroqunt par Nicolas de Vignau ,

propriété 
Font, au> St )CI ETÊ Al 1N ÊR AI .OG1 QU K

AU BON MARCHE

Toujours en mains le meilleur 
choix de livres d’images, de Chape­
lets de Statues, et d’article religieux 
vendus à bon marché chez

P. C. GUILLAUME,
455 Rue Sussex.

Nota.—Afin de faire place aux 
nouvelles marchandises du prin­
temps, une réduction de dix par 
cent, sera faite sur toutes les achats 
d’objets de fantaisie.

Nous avions hier soir le plaisir 
d’assister à une réunion de cette 
société, dans une salle du Collège 
d’Ottawa Apres lecture du rap­
port, les noms de deux nouveaux 
membres furent proposé et acceptés 
à l’unanimité : M. Tourchot, chi­
miste français fort distingué, ré­
cemment établi dans te pays, où 
des hommes tels que lui sont tou­
jours les bien venus, et M McEvoy, 
employé de la Commission Géolo 
gique."

M. J. Foley ouvrit ensuite un 
sujet géologique for intéressant: 
la Formation Ca Ici fera dans 
Ontario. Il en décrivit avec b- au-

W. A. ARMOUR
Manufacturier et Importateurcoup du précision la distribution 

géographique. Le Pié-ident de .a 
société, M. W. Heickenralh, discuta 
avec beaucoup d’habileté quelques- 
uns des avancés du conferencfi i 
Aptes quelques savantes remarques 
par M. Ami, de ia Commissiou 
Géologique

MOULURES POUR ENCADREMENT
D’IMAGES, MiBOIRS,

(Glaces do fabrique allemande et anglaise)
Tableaux à l’hnile Anglais, Fran­

çais et Allemands,
Aussi, toute« sortes de Peintures, 

Cadres en peluche, et de canevas 
pour tableaux.

LE» MARCHANDISES SONT VEN­
DUES PAYABLES TANT LA 

SEMAINE OU LE MOIS.
IMAGES ENCADREES AU PRIX DES 

MANUFACTURES.

a discussion fut 
ajournée a une autre réunion. 
C’était le tour M Oscar Arcand, 
etudiant «lu cours de Géi.ie Civil, 
au Collège d’Ottawa. Il entreprit 
de démontrer comment on pouvait 
reconnaître ia présence des com­
posés du cuivre dans une solution. 
Il fit avec succès une série d’expé 
rieuces fort intéressantes et à la 
portée de tous ses auditeurs. M. 
Tourcbot ajouta quelques observa­
tions d’une grande utilité, et pro­
mit son concours dévoué au direc­
teur et aux membres de la So­
ciété.

En pomrau la réunion fut des 
plus intéressantes, et il est regret-

Venez me faire une visite,
fpanmerei an m 
10 h ‘M par cent.

Le maire et quatre é:hevni9 
de Belleville sont actuellement en 
cette ville en députation auprès de 
Sir John. M. Paul Favreau, assis­
tant-chef de la brigade du feu, leur 
a fait visiter hier les différentes J 
stations de pompiers de la ville. '

N. B.—Je vendrai aux marchands les 
moulures, cadres, peintures, miroirs, cane­
vas pour tableaux et toutes les plus ré­
centes nouveautés du commerce de pein­
tures aux prix de Montréal et Toronto.

W. A. ARMOUR,
. 48* rne Nue-ex.

AVIS AUX ENTREPRENEURS.
Del soumissions pour la con-truction 

d'un Couvent à Vankleek Hill, Ontario, 
seront reçues jusqu'au 25e jour du 
Février, 1886. «es plana ei dé-ig pour; 
être vus en s’adresant à V American He 
at. Village de Vankleek Hill 

Le soussigné ne s’engage pas à accepter 
ni la plus basse ni aucune des soumissions.

P. J. BRADY,
Curé de la paroisse de Vankleek Hill, 

Ontario.

o,
de

A VENDRE
Un magnifique ameublement de cham­

bre à cou-her. à très bon marché.
Pour amples détails s’adresser au No. 

331 rue Dalhousie.

Madame Thomas Byfii id
née DUMOUCHEL,

147 Rue Sparks Ottawa.
Modes Parisiennes, dernier goût, grande 

variété de chapeaux d’été. Notre assorti­
ment qui vient d'arriver et des plus coin-

Dame Thomas Hyfield.

fl Il Qi

Voitures! Voitures!
Voilures couvertes ou decouvertes. 

Hhaétons. Rockaways, Express, 
Chariots à pain, etc,, etc.,

Faits à ordre, aves soin et promptitude. 
Je répare aussi les voitures et ferre les 
chevaux, etc., etc. Les matériaux que 
j'emploie pour la confection de mes voi­
tures sont «te première qualité et mon 
ouvrage est garanti tant sous le rapport 
du travail de la main d’œuvre que sous 
celui delà solidité et du fini. 

k Je sollicite le patronage du public en 
général.

ALFRED MATHIEU,
Na. 380 rua Clarence, Ottawa

24 juiilel 1885 ta

CHARBON
LE CHARBON

LACKAWANNA 5
DE PREMIER CHOIX

Est importé, chaque jour, tout frais tiré 
. des mines,

A bord des Chars seulement

Bas prix. Qualité garantie.

J. 6. BUTTEIlWORTH&Cie
86 RUE SPARKS.

Photographies
GRANDE REDUCTION

UN MOIS SEULEMENT
Photographies grant eur

CABINET
$2.00 par doz.

CHEZ

Dorioa «fit
Delorme

UO flue Sparks et 569 Rue Susse*-
Coin de la rue Rideau.

OTTAWA.
18 Oct. 84 le.

h
am

AVIS AUX ENTREPRENEURS
ON recevra à ce Bureau, jusqu'à LUN­

DI, le 29e jour de Mars prochain, de8 
soumissions cachetées, adressées au sous 
signé et portant la suscription ‘ Soumis­
sion pour Ecole d'Inîanterie, London, 
cour la construction d’une

ECOLE D’INFANTERIE
London, Ont.

Oe pourra voir les plans et les devis au 
Ministère des Travaux Publics à Utt twa, > 
an Bureau des Messieurs Durand et Moore, 
arebit-ctes, Loudon, Out , 
de LUNDI, le 15e jour de Mars pro 

Les soumissionnaires devront se rappelé 
que les soumissions doivent être faite r 
sur les formules imprimées et signées par 
les soumissionnaires mêmes.

Chaque soumission devra être acoompa 
gnée drun chèque de banque accepté, fait 
payable à l’ordre de l’honorable Ministre 
des Travaux Publics, pour un montant éga 
à cinq pour cent du total de la soumission 
Ce chèque sera confisqué si le soumissionnai - 
re refuge de signer le contrat sur demande da 
ce faire, ou s’il ne le remplit pas intégrale 
ment. Si la soumission n’est pas acceptée 
le ehèqne sera remis au soumissionnaire 

Le Ministère ne s’engage à accepter nil t 
pim basée, ni aucune des soumissions.

Par ordre.
À. GOBEIL,

Secrétaire
Ministère des T 

Ottawa,
‘tavanx Publics, > 
24 l%v. 1881 j
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